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Séminaire de mathématiques 22 novembre 1937?
Exposé 5-A, p. 1 à 2

LES FONCTIONS ALGÉBRIQUES DU POINT DE VUE DE
L’ANALYSE

par André Weil

[1] [2]

Notes

1. La date est probable.
2. Cet exposé n’a pas été rédigé. L’article [Wei38b] d’André Weil, qui est extrait d’une lettre
à Helmut Hasse datée du 7 février 1938, fait référence à cet exposé. :

Bei Gelegenheit eines Vortrages im Juliaschen Seminar habe
ich neuerdings eine Methode zur Begründung des Riemann-
Rochschen Satzes anschließt.

et il cite son article [Wei38a]. Nous verrons des indications sur le contenu dans les expo-
sés suivants, donnés par Claude Chevalley (5-C+D). De plus, Chabauty a indiqué, dans le
sommaire manuscrit de son volume V du séminaire : « non rédigé cf son article sur les gé-
néralisations des fonctions abéliennes in fine ». Et en effet, il a fait relier un jeu d’épreuves
de l’article [Wei38a] à la fin de son volume. Il semble donc assez clair que le contenu est à
chercher dans l’article [Wei38a]. Dans cet article (paru dans un volume du Journal de ma-
thématiques pures et appliquées dédié à Hadamard pour son jubilé), après une introduction
évoquant les « étroits liens de parenté » entre arithmétique, théorie des variétés algébriques,
topologie (la pierre de Rosette de [Wei79b, p. 412] n’était pas loin), Weil tentait de généra-
liser la notion de fonction abélienne (liée à la jacobienne et donc aux fibrés en droites sur
une surface de Riemann) à des objets de dimension plus grande (liés, en termes anachro-
niques, aux fibrés vectoriels de rang plus grand). Ce travail a aussi été le sujet d’une série
de conférences à l’Institute for Advanced Study (entre janvier et avril 1937. Voir [Wei79a,
p. 540 sqq].
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